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Par Harout Mardirossianédito

“ Not in my name ” “ Pas en mon nom ” : c’est 
sous ce slogan que des millions de musulmans 
ont marqué leur désapprobation des crimes 
commis par Daech en Syrie, en Irak et en 
Occident. 

“ Pas en mon nom ”, c’est aussi sous ce slogan 
que des milliers d’Israéliens manifestent contre 
la politique d’extrême droite du gouvernement 
de Benyamin Netanyahu qui voudrait suppri-
mer le caractère démocratique d’Israël. 

“ Pas en mon nom ”, c’est ce que doivent pro-
clamer désormais haut et fort les Arméniens 
du monde entier, qu’ils vivent en Artsakh, en 
Arménie ou en diaspora, qu’ils disposent ou pas 
de la nationalité arménienne, face à la volonté 
de Nikol Pachinian d’intégrer officiellement 
l’Artsakh dans l’Azerbaïdjan et de rendre des 
portions du territoire souverain de l’Arménie 
dans l’Ararat, le Siounik, le Guégharkounik et 
le Tavouch.

Si rien n’est fait, ce projet fou, contraire aux 
intérêts vitaux du peuple arménien, prendra 
corps dans les prochaines semaines. Cette déci-
sion personnelle de Nikol Pachinian va jeter 
aux oubliettes de l’Histoire 100 ans de Cause 
arménienne, depuis la décision inique de Sta-
line de rattacher ce territoire à l’Azerbaïdjan 
en 1921. Et la polémique liée à l’inauguration 
du monument « Némésis » démontre bien qu’il 
s’agit là d’une première étape et que face à 
une Turquie et un Azerbaïdjan intransigeants 
et impérialistes, face à un Occident complice a 
minima par son indifférence, d’autres abandons 
de la Cause arménienne seront exigés de l’Ar-
ménie et que CE gouvernement-là est prêt à 
toutes les compromissions, toutes les trahisons. 

Or, il faut dire clairement que Nikol Pachi-
nian n’a aucun droit, ni constitutionnellement, 
ni moralement, ni politiquement, de signer un 
accord qui place l’Artsakh au sein de l’Azer-
baïdjan. Seul le peuple d’Artsakh peut dénouer 
ce qu’il a tissé le 10 décembre 1991 par son 
référendum d’autodétermination. Seul un 
référendum du peuple arménien permettrait à 
Nikol Pachinian de se dédire de la constitution 
arménienne qui l’empêche de signer tout acte 

mettant en cause le droit à l’autodétermination 
de l’Artsakh.

Il faut aussi souligner que Nikol Pachinian est 
seul. Cet accord est rejeté par l’ensemble des 
forces politiques d’Artsakh, les deux Catho-
licos et donc la communauté des croyants, 
l’ensemble des anciens présidents de la Répu-
blique d’Arménie et d’Artsakh, sans parler 
de l’armée pourtant purgée et vidée de ses 
missions protectrices. Il a été dénoncé par 
l’ensemble des anciens ministres des Affaires 
étrangères de l’Arménie et des personnalités 
qui ont fait l’histoire de l’Arménie et que rien 
d’autre ne réunit de Raffi Hovanissian à Var-
tan Oskanian, de Parouir Haïrikian à Vasken 
Manoukian. Un accord rejeté aussi par le mou-
vement des volontaires et des vétérans et par 
plus d’une trentaine de partis politiques dont la 
FRA Dachnaktsoutioun qui a présidé aux des-
tinées de la première République indépendante 
de 1918. Nikol Pachinian ne parle pas au nom 
de l’Arménie, de ses villages et de ses enfants, 
mais au nom de son clan et de ses intérêts.

Cet accord est aussi rejeté par l’immense 
majorité du peuple arménien qui ne vit pas en 
Arménie, mais dans cette diaspora de près de 9 
millions de personnes. Une diaspora qui s’est 
construite après le Génocide des Arméniens 
de 1915, qui reposait exactement sur la même 
idéologie panturque présidant aujourd’hui au 
plan proposé et accepté par Nikol Pachinian. 
Lequel n’est rien d’autre que la mort pro-
grammée des 120 000 Arméniens d’Artsakh, 
de leur culture et de leur patrimoine arménien 
depuis des millénaires. Ne nous berçons pas 
d’illusions sur les prétendus droits et la sécu-
rité qui seraient en négociation. L’Azerbaïd-
jan comme la Turquie n’est prêt à en accorder 
aucun et aucune armée occidentale ne viendra 
au secours de l’Arménie. 

C’est donc à nous maintenant, la Diaspora, à 
l’unisson de l’Artsakh, de nous lever d’une 
seule voix pour affirmer que l’Artsakh est et 
restera arménien, qu’il restera indépendant 
et démocratique et que définitivement Nikol 
Pachinian ne parle pas en notre nom. ■
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